
~D'AM MIGNON AR lANN 

Mignon lann, petra Jerez tc ? 
Mc gred c vihana ar fe : 
1\aet· 'n eftz Doue hon c'hastian, 
Beprct kleslwmp ann hent fallan. 

Dallet c c'hco hon daoulagad ; 
Na c'houlomp ken goelout at• m:ld ; 
Hcnvclout ra pcnôz Doue 
A lez anomp 'n hon dallente. 

D::~rn glask enebi he lezen : 
Doue ho lez d'ôber hô fenn, 
Ewit hô c'holl hag hon hini 
En em gannomp deîtz tud hon zi. 

Fransijen gez, gwcch::~ll lu·isten, 
W:1.1' dmou c t::~lc'hct da zisken : 
Aon braz 'm eùz na vemp lôdennet 
' Ycl zô g•·oct d'ar Bolonced. 

Goclan dourek ran, pa zonjan, 
'N cur VI'Ô gristen, eve! ho-m::~n, 
l{crkent ma teùer kr::1k ::~otro 
E vc mez deuz fe ann t::~do. 

At• vclcicn, leanezet, 
Tud da Zouc en cm •·ôct 
'Wit glo:lr Doue, mùd ho ncsan, 
A ve dispennct. da gentan. 

Eu•· me1·k gwal fall eo kcment-sé, 
Allaz! bihanât ra ar fe ; 
E c'homp war rib! ::1n islonko, 
l{renan a ra ma holl vempro. 

Mankout ra distrei ouz Doue 
Hag hen pedi, nôz ha beure, 
Da bellât deuz-imp m· walen 
A zo zavet a-ùz d'hon penn. 

Pcdi ar Werc'bez, z:mt Joseph, 
Ho fcdi stard h::~g aliez 
D'hon diwall deuz a1· gwall heurio 
A zo ho ruillal war hon b1·ô ! 

'N cm digaloni n'co kct mâd, 
Nin disti·oiô d'ha güd hon zâd; 
Donc 'n cfo ouz-imp true 
Evel ma tistrofomp d'ar fe. 

Kent diskrigin, kleo eur gir m~îd : 
Da bep hini vank chôm llreiziad, 
Delc'homp hue! fe hon zado 
'Wit na deftfomp ket krak-::loh·o. 

Lann-Huon, 26 a vae 18il. 

ERYOA:'< HER:"<IOT. 

A MON AMI LE JEAN~ 
-

Ami Le Jean, que dis-tu? 
.le ct·ois que la foi s'amoindi'Ît: 
Dien a beau nous chùtier; 
~uus prenons toujou1·s le plus m::~uv::~is chemin. 

Nous sommes aveuglés, 
:\'ous ne voulons plus voir le bien se faire : 
Il semble que Dieu 
Nous abandonne à noh·e aveuglement. 

Plusicurs chet•chent à enft·eindre sa loi ; 
Dieu les l::lissc fait•e à leur guise: 
Pour letu· perte et la nôtre, 
:"'ous combattons nos compah·iotes. 

Pauvres F•·:mçais, :lntrefois chrétiens, 
Y ons continuez à déchoit·; 
J'ai grand peur de nous voit· pa1·tager, 
Comme on l'a fait des Polonais. 

Je plclll'c beaucoup qu::~nd je pense 
Que dans un pays eh•·étien comme celui-ci 
Dôs qu'on devient un peu muscadin 
On oublie la foi de ses pè1·es. 

Les pt·êtrcs, les religieuses, 
Gens qui sc sont consacrés :1 Dieu, 
Pou•· sa gloire et le bien du prochain, 
'ont J.es premiers-persécutés. 

C'est un bien mauvais symptôme : 
Hélas ! la foi va s'amoindrissant; 
~ous sommes sur le b01·d des abîmes : 
Je tremble de tous mes membres. 

Il faut sc 'toumet· vers Dieu 
Et le priei·, soi•· et matin, 
D'éloigner de nous les châtiments 
Qui nous menacent. 

P1·ions la Yiet•ge et saint Joseph, 
Prions-les bien et souvent, 
De nous ga•·der des malheurs 
Qui désolent notre patrie. 

Il ne faut p::1s perdre courage : 
Nous nous rctoumerons vers notre Père; 
Dieu aura pitié de nous, 
Dès que nous reviendrons à la foi. 

Avant de fini1·, écoute un bon conseil: 
Il faut que ch::~cun de nous reste breton ; 
Ga1·dons fièrement la foi de nos pères 
Pour que nous ne redevenions pas muscadin. 

Lannion, le 26 mai 1871. 

YvES HERNO~ 



F O'!IIIIIIGNOI ERVO!II HERIIOT 

l\l'ez trugat·cka, mà mig·non, 
Evit da ganaouen ga cr; 
Gant-hi eo zedct' ma c'halon, 
TI'Ugar<' d'it, skcudcnner. 

1\aner zard ha skcudenner bt•az, 
Tc a zo cnnn den cs pat'; 
Pa ger<'z .Jezuz hag he gt·oaz 
Biken na gavi da bat'! 

At' ,·ein a vcrcz cvel toaz 
Ha brezonck mael a rez; 
E Breiz ne oc gw<'lct biskoaz 
Em· skellden!ler-barz ken fr'C'z. 

Da vab hena a w manet 
Evcl ma voa erru goaz; 
Da unanik r·c'h out chomct , 
Ha bepred a rez tt·aou bt·az ! 

Doue na zilczo bikcn 
Neb hcn kara galon vad; 
Euz an tnv, pa ra he c'houlcn, 
E tcu d'ezhan kant mennad. 

Te a oar zc pc ua oar den ; 
Pa c'houlennaz te az pc, 
Rag te a zo stard da grcdcn 
Agar hag a bed Doue 

Goulenn digant·han ma h:wzo 
Na vo ela gt·oaziou dt•aillct, 
Yel at· t'e a voa cnn hot' bro 
Kent m'ho tcvoa asavet. 

Lavar d'czhan lakat ar fe 
Doun e kalono tud Bt·ciz; 
Ha da vugalc, da c'houdc, 
A t'aio kroaziou clciz. 

Et· gwclc douar pa vczi 
Betek ar varn divcza, 
A grec'h ann emo e weli 
l\lipien An·or o taoulina 

0 taoulina doujuz brprct 
Bep sul wat· be ho c'hercnt, 
Ha dirag ar gi'Oaz vinniget 
Et· vencd hag cr c'hroas-hcnl. 

Neuze, gant laouennidigez, 
Er baradoz e tridi, 
0 welet ar gristcncz 
Ore ar bcd holl o skcdi 

16 Even 1871. 
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! MON !MI YVES HEllfiOT 

.Je te t'rtlll'tTic, mon ami, 
Pom· le beau chant que tu m'as dédié; 
i\lon cœm· en est dans la joie, 
~culptctll', met'Ci à toi. 

Chantre joyeux et grand sculpteur, 
Tu es un homm<' rcmarqttablc; 
Puisque tu aimes Jésus et sa croix 
Tn ne l!'Ou\·et·as jamais ton maître. 

Tu pétris la pierre comme la p:îlc 
Et tu fais de bon breton ; 
On ne vit jamais en lkctag-nr 
Un poële-scu/pleu1' aussi clail'. 

Ton fils aîné te fut rnlevé 
Aussitôt qu'il devînt capable ; 
Tu C'S rrsté SC'Ul commr devant, 
Et tu fals toujoui'S de grandes choses! 

Dinu n'abandonnera jamais 
Celui qui l'aime de tout son cœur; 
llt·eçoit du ciel, quand il demande, 
Cent dons au lieu d'un. 

Tu sais CC'Ia ou nul ne le sait; 
Quand tu demandes tu rc(,'Ois, 
Car chC'z toi la foi C'st forte : 
Tu aimes <'t tu ~ries Dieu ! 

Demande-lui qn'il empêche 
Que tes cahaiees ne soient bt·isés, 
Comme ceux qui étaient dans notre pays. 
AYant que tu entrepeis de les r~staUI'er 

Dis-lui de faire pénétrer la foi 
PI'Ofond(oment dans les cœurs bretons; 
Et tes enfants, après toi, 
Feront dC'S CI'Oix en quantité. 

Et quanù tu seras dans le lit de tene 
Jusqu'au j ugemcn t dct·nict·, 
Tu Yerras, du haut du ciel, 
S'agenouiller les tlls d'Armor 

S'agenouille!' toujout·s, avec t'espect, 
Le dimanche, sut' la tombe de leurs parents 
Et devant la croix bénie, 
Dans le cimetière ct dans le canefour. 

Alors, plein d'allégresse, 
Tu ti·essailleras en paradis 
En voyant la chrétienté 
Dans sa splendeur p:u·tout l'univet'S !. .. 

16 Juin l8il. 
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LANNION 1 UJP, VEUVE LE GOVFIG. 


